Vendredi 20 Février 2009 

PAYS DE SENLIS Les maires font sécession, c'est sûr 

Les maires des 13 communes dissidentes de la CCPS, projettent la création de leur propre communauté de communes.

publicité

Leur décision est « irréversible » : les maires des 13 communes dont les conseils ont voté en faveur de la dissolution de la communauté de communes du Pays de Senlis (lire notre édition du 16 février), l'ont unanimement réaffirmé lundi soir, en mairie de Villers-Saint-Frambourg : « Nous ne ferons plus marche arrière ». 

Au total, 148 élus sur 157 présents, ont voté en conseil pour cette dissolution. La prise de position ne pouvait pas être moins équivoque. 

Les sécessionnistes de l'intercommunalité attendent désormais d'être confortés par la décision du préfet de l'Oise, Philippe Grégoire, à qui ils ont adressé, jeudi dernier, un courrier dans ce sens. 

Ils ont confirmé, lundi soir, les griefs à l'origine de la rupture qu'ils attribuent au maire de Senlis et président de la CCPS, Jean-Christophe Canter. Ce dernier est jugé « autoritaire ». On lui reproche « des problèmes de gouvernance » : entre autres, d'user de son avantage de représentation au sein du conseil communautaire et d'avoir fait voter une augmentation de 30 % de sa rémunération en dépit de l'opposition des 13 communes dissidentes ou encore d'avoir embauché un cadre malgré le veto de 14 communes sur les 19 que compte la CCPS. 

Depuis, les sécessionnistes se tournent vers la perspective de regrouper leurs communes et leurs 6 000 habitants au sein de leur propre communauté. Le projet, qui s'inspire d'expériences réussies au sein d'intercommunalités de « villages » similaires, s'intitule « Jeune Communauté de Communes » : JCC, comme les initiales de Jean-Christophe Canter. 
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